
 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Le développement   
  est symphonique Chers ami(e)s, 

 
  Je vous écris d’Afrique […] Je pense beaucoup 
au CCFD-Terre Solidaire. […] J’ai rencontré une 
sœur qui recueille des jeunes filles enceintes. […] 

J’ai rencontré des prêtres qui rassemblent, édu-
quent à la responsabilité. […] J’ai rencontré des 
hommes qui conseillent la création de coopéra-
tives et qui donnent de l’ampleur au microcré-
dit. 
 

   Et une question a surgi : dans cette complexi-
té, comment travailler pour le développement 
quand les moyens ne sont pas forcément au 
rendez-vous […] Quelle est la porte qu’il faut ou-
vrir pour avoir une réelle efficacité ? 
 

   Et j’ai admiré  les spé- 
cialistes  du CCFD-Terre  
Solidaire qui sont  capa- 
bles de discerner ce qui  
a le plus  de  chance de  
faire   avancer  l’ensem- 
ble. […] 
I 

   Ill est important  pour  
eux que leur technique 
soit aussi l’expression d’une amitié, d’une vo-
lonté de relation. Le CCFD-Terre Solidaire est 
l’expression de chrétiens qui pensent « hu-   
main », c’est-à-dire relationnel, fraternel. Cela 
complique son travail : parce qu’il est l’expres-
sion de relations entre mouvements, services 
d’Église, personnes passionnées par le dévelop-
pement, il doit gérer leurs différences pour arri-
ver à choisir entre tous les possibles ! 
 

  Sur place le développement est symphonique : 
il a beaucoup d’acteurs différents. Et la garantie 
que le CCFD-Terre Solidaire veut respecter cette 

 

symphonie de développement, c’est qu’en Fran- 
ce, dans la collecte, dans la formation, il soit aus-
si symphonique et qu’il permette à des groupes, 
dont il respecte la particularité, de jouer ensem-
ble. […] 
 

       Il m’arrive de regretter 
    de  ne  pas  avoir  insisté 
    sur    cette   richesse   du   
   CCFD-Terre  Solidaire. 
    

                             Nous sommes  d’Église 
   parce  que  nous voulons, 
   dans  le  domaine  du dé- 
   veloppement, non impo- 
   ser  une  manière de voir 
   ou trouver des actions   

qui correspondent à ce que nous pensons être 
bon, mais parce que nous voulons agir en com-
mun et témoigner ensemble de notre amitié 
pour des peuples qui construisent leur dévelop-
pement de manière responsable. 
 

   Oserais-je ajouter que la nature symphonique 
de notre action permet d’établir un type de rela-
tions tout à fait original avec les Églises locales : 
que votre travail est précieux ! 
 

 

 

 

 
 

 

 

 

Extraits d’une lettre de Mgr Dubost, 
Evêque accompagnateur du CCFD 
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                                          •   Carême en paroisse 
                 •         P.5   •   Festival AlimenTerre  
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                                     •   Accueil des Partenaires 
                      P.6   •   Jeunes adultes 
        •    Le plaidoyer est utile 
             P.7   •   Bouge ta planète 
          •    Stéphane rejoint l’équipe d’animation 



            "Aujourd'hui, dans la nuit du monde   
                           et dans l'espérance,  
     j'affirme ma foi dans l'avenir de l'humanité.  

Je refuse de croire que les circonstances actuelles     
      rendent les hommes incapables   
                   de faire une terre meilleure."  
  
 

             Le 4 avril dernier, nous commémorions le 50ème 
anniversaire de la mort de Martin Luther King. 
C'est par ses mots ci-dessus que s'ouvriront les 
4èmes rencontres interreligieuses d'Angers sous 
l'égide du collectif P.A.S. (Paix - Action - Spirituali-
té) dans lequel s'investit le CCFD-Terre Solidaire.   
 

           Les récents événements de Trèbes (et de tant 
d'autres dans le monde) sont un rappel de l'indis-
pensable combat spirituel à mener contre toutes 
les divisions et du travail de chacun pour 
faire grandir la Paix.   

 

              Comme les années précédentes, cette journée 
du 22 avril rappellera que nos religions sont por-
teuses de paix et de concorde et que "jamais le 
nom de Dieu ne peut justifier la violence. Seule la 
paix est sainte, pas la guerre ! Nous n’avons pas 
d’armes. Mais nous croyons dans la douce et 
humble force de la prière. Nos traditions religieu-
ses sont diverses. Mais la différence n’est pas 
pour nous un motif de conflit." (Pape François)  

 

 

 

 
 

    Tous les renseignements prati-
ques sont sur le flyer que vous avez reçu par ail-
leurs ou que vous recevrez bientôt. Sachez que 
cette journée sera placée sous le signe de la mu-
sique et du chant sacrés. Comme l'an passé, vous 
serez accueillis dans les différents lieux de culte (à 
partir de 10h pour la mosquée). A 18h30 nous 
nous retrouverons tous aux salons Curnonsky 
pour une soirée spirituelle et conviviale 
(conviviale parce que spirituelle…). Et nous la ter-
minerons en chantant tous ensemble l'Alléluia de 
Léonard Cohen :     
 

   Pourquoi rêver d'un paradis  
            C'est maintenant et c'est ici  
  Qu'il faut unir nos espoirs et nos joies.  
     On dit "demain" on dit "plus tard"  
        Mais si demain c'était trop tard  
  Pour partager ce bonheur…  
                                                     
 
 

 
 

Musiques 
Musiques   

pour la Paix

pour la Paix  

    Israël  / Palestine :Israël  / Palestine :  

      des raisons d’espérer ?des raisons d’espérer ?  
 

      Cette conférence a été 
      organisée conjointement                 

par  le Secours Catholique, les Amis de la Vie et 
le CCFD-Terre Solidaire. Jean-Claude Sauzet, prê-
tre, ancien aumônier National du CCFD est ac-
tuellement  aumônier de la Maison d’Abraham à 
Jérusalem.  

 

   Ce lieu de résidence est ouvert à tous ceux qui 
veulent vivre un temps en Palestine et en Israël.  

 

   Jean-Claude Sauzet a rappelé rapidement les 
principaux repères historiques, pour être ensui-
te   plus  précis   à  partir  de  la  proclamation  de   
l’État d’Israël en mai 1948. Cet exposé très vi-
vant a permis de bien se souvenir des évène-
ments qui ont marqué l’évolution du conflit 
israélo-palestinien, notamment la NAKBA (catas-     
trophe) : l’expulsion de 800 000 Palestiniens. 
  
 

   La guerre des Six Jours en 1967 a conduit à 
l’annexion de Jérusalem-Est par Israël. En 
1993 les accords d’Oslo qui prévoyaient un pro-
cessus d’autonomie de la Palestine, n’ont mal-
heureusement pas arrêté la colonisation de Cis-
jordanie. En 2002 débute la construction du mur 
de séparation par les Israéliens.   

   Actuellement la situation est très tendue, par-
ticulièrement depuis la décision des Etats-Unis   
de    reconnaître    Jérusalem    comme    capitale  
d’Israël.  

 

   La seconde partie a été consacrée à la présen-
tation d’associations partenaires du CCFD qui 
œuvrent pour la paix et déploient des actions 
humanitaires en faveur des opprimés. Trois té-
moignages ont ensuite présenté des situations 
vécues lors de voyages à thème (Gaza, déplace-
ments des populations) ou d’un pèlerinage.  
  
 

   La soirée s’est terminée par un débat et des 
échanges suivis avec attention et intérêt par une 
assistance nombreuse manifestant son désir de 
paix pour la Palestine.                                     
 
 

                                  Jean-Yves Thénier 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

  

 

 

 

 

 

 Solidair’Monde Solidair’Monde recrute...recrute... 
 
   L'émission Solidair'Monde (un jeudi sur deux 
de 19h à 19h20) a accueilli depuis deux ans et 
demi une soixantaine d'associations de solidari-
té, "d'ici et de là-bas". Vous êtes nombreux à les 
avoir écoutées, particulièrement en podcasts. 
L'équipe, dans laquelle est présente le CCFD-
Terre Solidaire, se compose actuellement d'une 
animatrice, deux animateurs et un "technicien". 
L'animatrice va nous quitter à la fin de l'année.   

 

 

 

    

    

   Le travail important de prospection et de ren-
contres qui se fait en amont de l'émission risque 
de s'avérer lourd pour l'équipe restante… Nous 
lançons donc un appel à toutes celles et tous 
ceux qui se sentiraient une âme d'animatrice ou 
d'animateur et accepteraient de rejoindre l’équi-
pe : nous vous attendons ! Radio G! assure une 
formation en début d'année et l'équipe vous ai-
dera à faire vos premiers pas face au micro (si 
besoin est…) ! Contactez InfoLettre ou solidair-
monde@laposte. net pour que ces témoignages 
de solidarité puissent continuer d'être transmis 
à un public plus large que les habitués de nos 
cercles…     

                                                        

    JB 

     La petite planteLa petite plante 
           

    

   J’en ai pris grand soin et la plante grandit ; elle 
a donné une fleur aux couleurs rayonnantes, 
belle et fraîche, comme l’aurore d’un printemps.
   

           Mon âme était radieuse, mon bonheur sans 
égal. De toutes les fleurs, elle était la plus belle 
et la plus glorieuse ; son parfum, son aspect 
étaient merveilleux ; j’aurais voulu la garder, 
tant mon cœur s’y était attaché.  
 

            Pourtant, je savais que le Grand Jardinier re-
viendrait la chercher.   
 

             Et voici qu’un jour, Il est venu me demander la 
jolie plante qu’Il m’avait prêtée… Alors j’ai trem-
blé ! Mais c’est vrai qu’il m’avait dit qu’un jour, il 
reviendrait me la réclamer.   
 

          « Bon, c’est parfait » dit-il en respirant son par-
fum. Alors en se penchant, il parla doucement :  
« Si elle reste dans ce sol, elle va perdre sa 
splendeur. Je veux la transplanter Là-haut, là où 
les fleurs ne fanent pas. »  
 

           Et un jour futur, dans ce Jardin de Gloire, je la 
retrouverai toujours épanouie, et elle sera 
mienne pour l’éternité.  
 
                                 Auteur inconnu  
                        Proposé par Louison Manceau 

   Un jour, le Grand Jardi-
nier me confia une plante 
d’une qualité très rare et 
très belle : « Je reviendrai 
la chercher » dit-il en sou-
riant. « Soigne-la bien, en 
la gardant pour moi. »  

22 avril : Musiques pour la Paix  

10 au 13 mai : Forum-AGE du Mouvement à Jambville   

2 juin : Grande fête du Secours Catholique à Cholet  

9 et 10 juin : Session régionale à Vannes  

12 juin : Présentation du Festival AlimenTerre 2018  

29 juin : Assemblée diocésaine  

23 septembre : Assemblée régionale des Pays de la Loire  

29 novembre : FestiSol à Bauné  

Novembre : FestiSol à Angers 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

    

  FestiSol 2018 pour la région d’Angers,FestiSol 2018 pour la région d’Angers,              

              c’est repartic’est reparti  !!    
 
             

           Le 6 avril dernier, le collectif FestiSol Anjou 
2017 s'est réuni pour envisager l'édition 2018. 
Mais nous ne sommes malheureusement pas en 
nombre suffisant pour que cet événement soit 
véritablement une fête de la solidarité ! Seules 
quatre associations sont représentées… Alors, si 
vous militez dans un Mouvement ou une asso-
ciation, ou si vous voulez tout simplement vous 
investir à titre personnel : rejoignez FestiSol An-
jou ! Vous êtes adhérents au CCFD-Terre Solidai-
re : à plus forte raison, venez ! Nous pouvons 
être plusieurs à porter haut nos valeurs et à par-
tager nos idées (y compris celles qui construi-
ront cette journée ou soirée de fête !).   

 

            Contactez InfoLettre…           

      

            JB 

Carême en paroisseCarême en paroisse  
 
   Pendant cette période de Carême, la petite 
équipe CCFD-Terre Solidaire de Saint-Gilles d’A-
vrillé s’est mobilisée en participant à la vie ec-
clésiale. Avec les équipes liturgiques nous avons  
préparé les célébrations du mercredi des Cen-
dres et du cinquième dimanche. Lors de la ré-
union générale de préparation du temps pascal, 
nous avons  présenté les 
brochures éditées  par le  
CCFD-TS.  Cette   démar- 
che a été appréciée. Cer- 
taines  propositions  ont  
été utilisées lors des dé- 
roulements des  messes  
pour le mot d’accueil, la 
prière universelle...  
    

       Si nous pensons à com- 
muniquer  à  temps, par  
exemple  vers  la  fin  dé- 
cembre, la progression envisagée par le CCFD 
pourrait être mieux et plus amplement utili-
sée. En effet, cette année, le fil conducteur de 
cette période a été choisi début janvier avec 
une fiche liturgique.  
    

          Après la messe des Cendres, les fidèles ont 
été invités à une présentation des objectifs et 
des actions du CCFD, en s’appuyant sur l’exem-
ple de notre partenaire FOVIDA au Pérou et le 
thème « développement humain des commu-
nautés paysannes des Andes par la valorisation 
des ressources agricoles locales ». La soirée se 
termina par un « pain-compote » et une collec-
te. 
    

      Par la suite, nous avons co-animé une séance 
de caté, en invitant les enfants à mieux connaî-
tre ce même pays, le Pérou. Nous leur avons 
aussi fait découvrir une meilleure attention aux 
autres et la nécessité de la solidarité, avec des 
jeux invitant à mieux s’entraider. Ce temps s’est 
terminé par une lecture de l’Évangile de Marc 
sur le paralytique.   
    

          Ces actions ont permis de sensibiliser la pa-
roisse à la nécessité d’agir contre la faim et 
pour le développement. 
 
 
 
 
 

Jean-Paul Xhaard 



     Le Festival AlimenTerreLe Festival AlimenTerre    

                    se prépare...se prépare...   

   

          Plusieurs équipes loca-
 les ont organisé, les   
 années passées, des
 séances de projection 
 dans le cadre du Festi-
 val du film AlimenTer-
 re.               

     

    Pour améliorer sa commu-
nication et l’aide qu’il veut apporter aux  orga-
nisateurs, anciens et futurs, le Collectif Alimen-
Terre Anjou, auquel participe le CCFD-Terre 
Solidaire, va organiser une soirée conviviale 
pendant laquelle seront projetées les bandes 
annonces des films sélectionnés pour le Festi-
val 2018 (15 octobre - 30 novembre). Nous ré-
pondrons à toutes les questions (ou presque !) 
que peuvent se poser de futurs organisateurs . 
Retenez dès maintenant la date et n'hésitez 
pas à venir, même s’il ne s’agit pour vous que 
de « venir voir » :  mardi 12 juin en début de 
soirée (précisions à venir), au Trois-Mats, place 
des Justices à Angers.           

                                JB 

  Toi aussiToi aussi  

                  t’as du talent !t’as du talent !  
 
  Le Secours  Catholique orga-
nise  un temps fort, le samedi 
2 juin prochain, de 15h à 22h, 
à Cholet. 
 

   Cette grande fête prendra la forme d’un Villa-
ge des talents solidaires, bâti avec les savoirs 
et talents des personnes que le Secours Catho-
lique rejoint. 
 

   Après la célébration (18h) seront proclamées 
les orientations pour les cinq années à venir. 
Un « repas animé » clôturera la journée. 
 

   Inscrivez-vous avant le 30 avril à la délégation 
ou au 02 41 88 85 65. 

Avec nos différences,Avec nos différences,      

  tissons ensemble tissons ensemble     

    une Terre Solidaireune Terre Solidaire  

   Angers, haut lieu de la tapisserie  

avec ses  trois  Apocalypses,  a été   

également l’espace d’une journée,   

le 10 mars, le siège de la journée annuelle de 

l’accueil régional des partenaires. 120 per-

sonnes de neuf diocèses du Grand Ouest, 

dont une quarantaine du Maine et Loire, ont 

participé à une journée conviviale et de ré-

flexion sur le partenariat et sur le dévelop-

pement. Nos amis et alliés du Secours Catho-

lique ainsi que notre évêque nous ont fait 

l’amitié de participer à nos travaux. 50 per-

sonnes ont répondu au questionnaire d’éva-

luation et   les taux de satisfaction sont éle-

vés, tant pour les apports que pour l’accueil. Je 

tiens donc à remercier, au nom du comité de  

 pilotage tous les participant(e)s de leur pré-
sence et de leur participation active, sous une 
forme ou une autre. 
     

          Accueillies le matin en participant, au son de 
l’accordéon, à quelques danses angevines, 
Mme Ana Maria Acevedo a présenté l’action  
du mouvement Fovida (Promotion de la Vie)      

   au Pérou et Mme  Aissata Yattara  le mou- 
   vement Copagen (Coalition pour la protec    
   tion du patrimoine génétique africain) en   
   Guinée « Conakry ».  
 

      Dans les  Hautes Andes  du Pérou, Fovida    
  appuie les paysans pauvres de cette région  
  pour améliorer leurs conditions de vie,  en     
  soutenant la culture de pommes de terre et 
   en appuyant le fonctionnement des organi-

sations de producteurs et la création de coopé-
ratives. 
 

               Le rôle de Madame Yattara est la promotion 
de l’agroécologie, la lutte contre l’accapare-
ment des terres, contre les OGM, la promotion 
des semences traditionnelles et l’accompagne-
ment des organisations professionnelles. 
 J 

              JJe ne peux résumer bien sûr leurs interven-
tions et elles ont poursuivi leur séjour dans les 
départements voisins. Non sans nous avoir invi-
té(e)s à entrer à nouveau dans la danse 
(péruvienne) avant de quitter Angers.  

 

 

 

 

 
   

 

 

 

                                Jean-Marie Augereau 



      Le plaidoyer est utileLe plaidoyer est utile  !!  
   
    Il y a un an la France adoptait une loi imposant 
aux groupes de réparer et prévenir les atteintes 
aux droits humains et à l'environnement (et ce-
ci  suite à l'effondrement du Rhana Plaza au Ban-
gladesh).    

 

    Dans le cadre d'un collectif, le CCFD-Terre Soli-
daire avait participé à cette longue  lutte  collec-
tive (notre délégation départementale y ayant 
activement pris part) obligeant  les  sociétés  
donneuses d'ordre de s'assurer que leurs activi-
tés, comme celles de leurs sous-traitants et four-
nisseurs, respectent les droits humains et les rè-
gles sociales.    

 

   Aujourd'hui, nous poursuivons cette lutte afin 
de convaincre l'Europe et la communauté inter-
nationale qu'il est urgent de promouvoir un mo-
dèle économique fondé sur l'Humanisme et une 
mondialisation loyale.     

 

   Le plaidoyer montre ainsi, s'il en était besoin, 
son utilité…    
 

                       Jean-Claude Chupin 

salariée chargée du développement associatif.      
Une jeune scoute n'a pu être présente en raison 
de son emploi du temps d'étudiante à l'Esa.   

 
 

   Cette réunion, autour d’un repas partagé,  avait 
pour objectif de prendre contact avec ces jeunes 
engagé(e)s, susceptibles d’être intéressé(e)s par 
l ‘action du CCFD ou déjà impliqué(e)s dans celle-
ci. Deux étaient allées au Forum Social de Mon-
tréal. Une autre fait partie du réseau thématique 
"Souveraineté alimentaire" et, pour quelque 
temps encore,  de la commission nationale de ce 
réseau.   

 
 

   À l’ordre du jour :  la présentation des partici-
pant(e)s et de leurs actions dans le milieu asso-
ciatif, suivi de la présentation du CCFD -Terre Soli-
daire 49 et de ses différentes activités, partena-
riats, événements au niveau local… Nous avons 
évoqué ensuite les attentes de chacun(e), sa per-
ception du travail associatif en faveur de la soli-
darité, du développement, de la souveraineté 
alimentaire et de l’éducation à la citoyenneté au 
niveau local et à l’étranger.  Nous avons terminé 
par la présentation des prochaines actions de la 
délégation et/ou au niveau régional, notamment 
des futurs voyages d’immersion au Sénégal et en 
Indonésie sur le thème de la défense des res-
sources de la mer et du soutien à l’activité des 
pécheurs locaux.  

  
 

                Je peux dire en terminant que le contact fut 
riche d'enseignements sur l’activité et les objec-
tifs des uns et des autres en faveur de ces diffé-
rents thèmes. Nous avons envisagé également la 
possibilité d’une collaboration et d’un soutien 
de nos diverses associations sur des actions ci-
blées. De nouvelles rencontres restent à envisa-
ger pour poursuivre toutes ces réflexions. Et bien 
sûr ce groupe est ouvert...                                                                                                                                                  

                                                                                                              

               Séphane Ayékoué  

                                       Le 15 février dernier, 
   six  "jeunes  adultes"  issus  du      
                  MRJC  et/ou  qui  souhaitent  s'investir, 
      d'une manière ou d'une autre, au CCCFD- 
Terre Solidaire se réunissaient au Centre St Jean, 
avec Jean-Marie Augereau et Julie Marchand, 



   

             Bouge ta planèteBouge ta planète 
 

   
   Vendredi 16 mars, 45 collégiens des Mau- 
ges  sont venus vivre  un temps fort de so- 
lidarité  tous  ensemble  et  « bouger  leur   
planète » ! 

 

   Après  un  démarrage  timide, les jeunes     
n'ont pas hésité à aller vers tout le monde. 
Une  bonne  ambiance s’est alors installée, 
permettant la mise en place de 4 mondes 
Grâce  à  un jeu  coopératif  suscitant une 
réflexion sur  ce  qui fait  la richesse  d’un  
peuple.  Et  c’est  déjà  une  richesse  d’appren-
dre  à faire ensemble, comme l’expriment les 
jeunes : "Au départ on ne se connaît pas dans 
l'équipe alors on hésite, puis après quand on 
communique, c'est plus facile d'avancer sur la 
construction de notre monde" ; "On rigole en-
semble même si on n'est pas du même collège". 

 

   Par petite équipe, chaque monde s’est mis en 
place selon une directive différente : un monde 
écologique, un monde consommateur, un mon-
de social et un monde artistique et culturel. 

 

   Chaque groupe avait à sa disposition une 
"montagne" de matériel de récupération pour 
construire son monde. Après la création, un 
temps d’échange a permis de se questionner 
tous ensemble autour des mondes : dans quel 
monde aimerions-nous vivre ? Que pouvons-
nous faire  pour que chacun s'y retrouve ? 

 

   En fin de soirée par 2 ou 3, les jeunes ont pris 
un temps pour écrire la recette du monde idéal. 
Une prise de conscience qu’il existe déjà du 
beau et du bon dans notre monde actuel, com-
me l’expriment certains : " On fait de l'art, cela 
permet de mettre les compétences de chacun en 
avant" ; "On est coopératif entre nous, solidari-
té en force !"                                                                                                                                                       

                                       

     Myriam Blanchet 

en 2012, suite à des conflits qui ont eu lieu dans 
mon pays. Quelque chose a fait écho en moi. En 
tant que chrétien , je me suis dit : plutôt que de 
céder à la facilité de la tristesse et du ressenti-
ment, il faut agir à mon niveau et choisir la voie 
opposée, celle de l’espérance et de la solidarité. 
M’investir en faveur de l’éducation et du déve-
loppement semblait me convenir. Être chrétien, 
pour moi est forcément attaché à l’engagement 
en faveur de la solidarité et des valeurs huma-
nistes. Mon engagement est devenu plus actif à 
mon arrivée dans le Maine-et- Loire  et après plu-
sieurs voyages dans mon pays où j’ai été confron-
té à la misère paysanne. Comment changer les 
choses durablement ? C’est pour cette question 
que je me suis engagé au CCFD.   

 

InfoLettre : Pourquoi souhaites-tu t’investir dans 
l’équipe d’animation diocésaine ?   

 

Stéphane : Le CCFD se donne pour ambition de 
lutter contre les causes structurelles de la faim. 
C’est un chantier considérable et un défi pour 
tout être humain. Notre société se contente, au 
mieux de panser des plaies et de réagir à des si-
tuations d’urgence, au pire de refouler les néces-
siteux avec suspicion. Il ne s’agit pas de stigmati-
ser des populations par rapport à d’autres,  il s’a-
git de refuser  l’ignorance des besoins et la souf-
france des autres ; la paix ne peut s’obtenir que 
solidairement. Dans ce monde de plus en plus 
complexe, il faut savoir l’appréhender, connaître 
des méthodes d’actions, de sensibilisations, d’in-
formations et de formations afin d'être efficace. 
En réalité, m’étant toujours intéressé à ces pro-
blématiques, j’ai toujours été convaincu que cette 
paix ne se gagnera qu’en changeant profondé-
ment notre rapport au développement. 
 
                      Stéphane  Ayékoué et InfoLettre 

               Stéphane rejointStéphane rejoint      

    l’équipe d’animation diocésainel’équipe d’animation diocésaine  
 
 
 
 
 
 

InfoLettre : Bonjour Stéphane ! Tu es ivoirien, en 
France depuis 17 ans. Tu es marié et père d’une 
petite fille. Depuis deux ans tu vis à Angers où tu es 
artisan boulanger. Peux-tu nous dire comment tu 
as connu le CCFD-Terre Solidaire ? 
 

Stéphane :  Je  me suis  intéressé  à ce  mouvement  


